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expliquer dans le Chapitre fui -
vant .

CHAPITRE XVII

Ce que la Putréfation apere Erice

quelle produit .

ar la Putréſadion
n volatil devient acide , & Pacide

un alkali , & au contraire Palkali
devient acide , & Tacide un volatil 3
fuivant ue- es chofesqu' onveutdinger forei difpofées naturelle -
ment , ou parart .

Pourrepréfenter ’ opérationréelle
de Ía Putréfa &tion

, nous prendrons
our modele leau de pluie , qui eftf eau univerfelle régénérée chao »

tique .
Prenez done del ’ eau de pluie tant

que vous voudrez ; mettez - la dans
ún vafe propre ; plus il yen aura ,
mieux on y verra ' opération de Pef



DUHEVOILEE. 151

tit univerfel ; laiffez repofer ce vafe

bica couvert quatorze jours ou un

mois entier ; elle fermentera , comme

nous ' avons déja dit en fon lieu ;

fe putréfiera , deviendra ttouble 3

impure & puante , & vous verreż

sy former une terre écumeufe &

ſurnageante ; ce qui prouve viſible -
ment qu' il y a

lus ou moins

chofe eft difpolée par nature ou pať

Sae AEW

La caufe de cette corruption de

Teau , de fon impureté ,
nébulofité

& pourriture , ' eft lefprit qui y eft

implanté , & qui , par ſon mouve -

ment perpétuel , produit dañs leat

une chaleur imperceptible . Plus i

travaille & ' échauffe , plus iFals
tere & fépare ; car on y trouvera

e jour en jour & toujours en aug -

mentant plus ' impuretéou de terte ;

comme auff plus ’ odeur mauvaiſe

ou de pourriture .
Nous examinerons à préſent cè

N iv

une altération qui eft

rande . fuivant que la

SN
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corps aqueux , putrẽſiè & ſes par -
ties .

Nous avons dit ci - deſſus dans fon

Chapitre & dans pluſieurs autres

endroits que leau avant fà putré -
faction étoit un pur volatil qui

Par la diſtillation paſſe entiere -

ment ; mais qu' après : ła Putréi
tion elle fe divife en trois parties
eſſentielles , ſcavoir , en une eau

volatile , en un acide ou nitre , &

en un ſel alkali , qui après leur f -

Paration laiſſent encore après eux

une terre que les Chymiſtes appel -
ent : feces ,

On peut voir évidemment &
j conclure que cette eau renferme en

elle un efprit - ou. un être &tif ; car
' où pourroit provenirla {éparation

& laltération
, ' il - ’y- avoit dans

cette eau quelque chofe ' &tif qui
pût Foccaſionner ? Or cette choſe

qui agit & produit cet effet , eſt
ce que nous appellons du nom très :

mmun , an eſprit .
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On ' apperçoit par la pourriture
& par ' odeur qwun tel efprit eft

dans leau , & qu' il échauffe cette

eau quoiquimperceptiblement & in -

ſenſiblement . On mentend jamais

dire , & on ne voit pas que le froi

occafionne une pourriture ou un

mauvaile odeur ; & quand même

en hiver toute laterre feroit pavée ș
& couverte de corps morts , on men

reſſentiroit aucune mauvaiſe odeur :

mais fi la chaleur vient ,
ils pourri -

ront fi fort & fentiront fı mauvais

en un feul jour , que perfonne ny

pourra réfifter .

Nous conclurons donc que 1a
Putréfaction ne vient que de Leſ -

sar la chaleur ; & la

J
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mauvaile odeur provient , ainfi ques

fa bonne , du volatil qui ' exhale

dune maniere invifible & pourtant
H Orais

Tenfible å ' odorat ; comme on peut

le voir clairement dans ' urineputré-rooi
fce & dans la puanteur ; loriqwon

— — —
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/ėn fait la diſtillation : ' eſt alors
ſeulement que monte ſon ſel vola :

til qui a Lodeur la phis penẽtranteè
f X & ia plus forte ; mais foi efprit fixe

& fon huile , ainfi que fon alkali
& le caput mortuum brûlé eń chara
bon mont prefque aucune odeur .

On lè voit auffi aux vins , prin =
cipalement aux plus vieux qui , plus
ils ſejournent dans des caves frai -
ches , plus ils acquierent de bonté
& doder agréable ; lorſqu ' on les

diſtile , Leſprit ardent volatil du vin
monte le premier , & a une odeur

plus forte que les parties qui ſuivent
3

après .
La même chofe fe voit auſſi aux

minéraux ; à peine at - onmis les mi -
s hieres dans le feu , que le volatil

fj prend au nez ; le foufre , ' acide &

/ (Teſprit arſenical cauſe des etour -

NY diſſemens ; mais les parties reſtantes
Ninon prefque plus aucune odeur ,

excepté ce qui pourroit être fixé du
volatil par le feu ,

—
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’ acide ou le nitre a très - peu ou

prefque ma
odeur , non plus

que le ſel ou Talkali , lorfqu ’ on les

{épare de ' eau de pluie putréfiće 5
à moins qu' ils ne foient de nouveau

excités par leurs contraires .

' odeur eſt donc occaſionnèe par

la chaleur X & celle - ci provient du *

mouvement excité par lefprit mo -

eur , comme nous ' avons deja dit ;

& fiquelqu' undoutoit que le mou=
vement fåt la caufe de la chaleur ,

il na quà toucher du fer quun

Forgeron vient de battre à froid pen -

dant un certain tems , il fentira qu' il
éftextrêmement chaud : qu’ il obferve

encore les Rémouleurs , lorfqw’ ils

paffent un fer fur leur pierre à aigui -
fer fans la moüiller , & qu' ils tour -

nent la roue avec viteffe ; il verra que

ce fer devient fi rouge , qu ' on peut y

allumer du foufre ou du bois . Enfin

qu' il prenne feulement deux pierres
froides ou deux morceaux de bois ;

qu' illes frotte ' une contre ' autre ,

finne ne- jA
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il verra ' ils ne séchaufferónt

pas par ċe mouvement .

Nous avons dit ci - deffus quel -
que chofe de la maniere dont un
volatil devient acide & celui - ci un

alkali ; & au contraire comment un
alkali devient acide &

celui- ci un

volatil , ou comme le ciel devient
air , Pair eau & Peau terre ; à pré -
fent nous examinerons comment fe
fait cette mutation .

CHAPITRE XVIII
De quelle maniere un Kolatil devient

Acide , & un Acide Alkali , & aun

contraire comment un Alkali de -
vient Acide , & celui - ci Nolatil .

i Chapitrė contient un poins
:

Zellentiel auquel tous les Artiſtes885
ils veulent avancer dans Faart , doi

vent faire la plus grande AAEN
car faute de connoître ce feul

Poin È
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